
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Famille dans une implantation juive du Goush  
Emounim.  

Le Goush Emounim  "Le bloc de la foi" 
 

Fer de lance du nationalisme 
religieux 
 
Mouvement crée en 1974 par des radicaux du PNR 
(Parti National Religieux), le Goush Emounim  ("Bloc 
de la foi") est partisan du "grand Israël" et s’est  
montré très actif dans la fondation et le 
développement d’implantations juives au lendemain 
de sa création.   

 
 
 
Idéologie: La radicalisation du sionisme religieux  
 
Fondé par les Rabbins Moshé Levinger et Haïm Druckmann, le mouvement Goush Emounim  a émergé à 
l’issue des guerres israélo-arabes de 1967 (guerre des Six-Jours) et de 1973 (guerre de Kippour). 
 
Le Goush Emounim a radicalisé le sionisme religieux originel du Rav Hacohen Kook (1891-1935) en 
augmentant simultanément sa religiosité et son nationalisme. Selon lui, il n'y a pas de sionisme sans 
judaïsme ni de judaïsme sans sionisme. 
 
Ainsi, il interprète le sionisme comme le signe du commencement du processus messianique: la Judée et la 
Samarie, hauts lieux historiques de l'ancienne nation juive, ont été redonnées au peuple juif lors de la guerre 
des Six-Jours.  
 
 
 
Objectif: le développement d’implantations juives 
 
Le Goush Emounim développe une doctrine de la sainteté d’Israël où le peuple juif et sa terre, dans son 
intégralité, ne font qu’un: Eretz Israël. La terre qu’il entend rédimer relève du registre du divin, elle appartient 
aux Juifs en vertu d’une décision divine.  
 
A l’instar des pionniers du yishouv (communauté juive de Palestine avant la création de l’Etat d’Israël), les 
nouvelles implantations reprennent le combat de la rédemption de la terre.  
 
 
 
Moyens: Les alliances politiques 
 
Parallèlement au nationalisme laïc incarné par le parti du Likoud (créé en 1973 par Menahem Begin), un 
nationalisme religieux actif se développe dans les années 1970. 
 
Le Goush Emounim prend son essor avec l'arrivée au pouvoir, en 1977, du Likoud avec à sa tête Menahem 
Bégin.  
 
Bégin séduit les franges les plus conservatrices et religieuses de la société israélienne en octroyant 
notamment des subventions aux partis religieux, tel que l’Agoudat Israël (parti politique ultra orthodoxe).  
 
Partisan d’un "grand Israël", Begin accélère le processus de développement d’implantations juives. Le 
Goush Emounim voit alors dans le Likoud un précieux partenaire politique durant près de 10 ans, jusqu’en 
1988 et le début de la période de cohabitation entre le Likoud et le Parti travailliste (gauche israélienne).  
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